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GOt ME. DES NOUToNS.:

Un autre correspohdnt de, la Rivière-du-Loti voudrait 'vuoir
un remdu contre-la gourme des moutons ?

.R.-On: donne le rion de gourme a deux inaladies bien diTé-
rentes :h Coryza. (rhume cle cerveau) et la présence d s Sstr-es
du nez. Les animaux attéints de la première respirenît difliéile-m
mént, leurs narines: laissent écduler n une.niatière mgnqeuséeet
transparcnte, qui devient- ensuite plus épaisse et soueutse pa
sème de stries de sang i iuelquefois elle s'attache.autour des
narines et-pèut les dbsiruîer coniplèternent

'Ses causes.tont lks pluies, les orages, le.s temps froids et bîuy
trides, les nuits fraîches.

Cette maladie est rarement dangereuse et se dismipe d'ele-
néme aux premiers beaux jours.

La seconde est fr6duite par desAaryes (vers) qui se sont in-
troduites dans lenez. .

LIannima fait des efforts pour s'en débarrasser, baisse la
tête, la remue, l'élève et quelquefois tourne sur lui-même.

On facilite la sortie de ces . larves ou.du mons on les fait
mourir, en;exposantIes moutons à la vapeur.del'essence de'te-
rélietine, ou à la fumée de vieux-cirs, de vieux souliers.
Pour cela on.a soin. de refuermer les ainmaux à traiter dans un
local étroit et bien bonché.

Si les larves meurent dans les cornets, il faut esen extraire
ce qui n'est facile que pour un bonme de .l'art.

Sucre d'érable.

LNos lisons dans Unnion des Cantons de lEst
La hausse récente, dans le prix du sucre, d'environ' trois

cen"tins la livre, oui plus (le trente par cent, par suite des troùbles
politiques de Céba, ne manquera pas de htimulet les cultivateurs
des Cantons de l'Est et de les engager à rendre aussi produe-
tive que possible la " saison- des sucres " qui va commenter bien-
tôt. La grande profondeur de la ieigé dans les bois (plus de 6
pieds), ne saurait manquer d'être un obstacle sérieux à l'entail-
lure et aux tournées, mais trois centiîs extra par -livre suflirônt
bien pour couvrir l'excédant de la dépense. On peut s'attendre
à ce que les érables vont bientôt couler, et l'on devrait faire
tous les preîparatifssans délai. Comme ou sait, la terre n'est que
très-ieu gelée, surtout dans les bois; cela indique que la saison
du sucre sera courte ; c'est pourquoi il importe qu'on la favorise
pendant su courte durée. Le prix du bon sucre peut être porté
sans crainte de se tromper, à dix centins la livre ; il peut même
assez probablement. monter jusqu'à quinze sous la livre ; au lieu
que le sucre ue qualité inférieure vaudra deux ou trois cen-
tins de moins la livre, et móéin, plus. Si l'on considère qu'il est
a peu prés aussi facile de faire du lion sucre que d'eu faire qui
soit médiocre, il est pour le Moins curieux que les faiseurs de
sucre iermbsent à mniufncturer un arniicle noirci et gomnteux,
au lieu de ce beau sucre clair et luisant, égal à la meilleure
cassonade et beaucoup plus agréable au goût.

Il y a trois choses absolument nécessaires pour Faire du beau
sucre : -1o. Il faut tenir les baquets ou auges,. les chaudrons.
ou bouilloires et tous le4 ustensiles dont on .se sert, aussi pro-
preâ que possibles et pour cela, quand on veut neloyer un de
ce, instrunents,. oit n'a qu'à y jeter un peu de chaux vive, sur
laquelle on réètand-un peu d'eau buuillante. 'o. Il faut couler le
sirop dais la e mu-lle-, matière pour enlever toutes les saltées et

te ete abinne eouuntune tiient appemëe nitre. Eu se ser-
vart il *eiîi iluulle duubbe, m atteinidria facilb :nenut ce- but. 30. Il
faut èyit.r.avec, soin de brûler soit sucre.

Il est tout-à-fait .important de conserver le goût du sucre, et
pur cela, il faut le.brasser sQtvent, c'est-à-dire, lorsqu'il est(

suisammeint cuit, tirez-lé et;biassez.Ie ,usqu à ce qu'i soit c
et en grains. Le sucre ne sera, pas auors aîuïsi bianc que l -
qu'il est asséché, mais il n'y. aura point de perte ou inelasse, et
la quaitité;sera augmentée en proportIon, sans qu il y ait de dif-
ficulté pour le ýtranclher.--Si lon re.u rendrele uicre:blanu, u
lieu. de le-brasser faites-le filtrer dans les tinettes, et lorsqu'il est
ci grains, faites niie ouverture dans cette tinetté et asséchez;
ayant e soin de coiivrir la* tinette d'une otiWmouillée, qu'il
faut tenir humide jusqu'à ce que la melasse a t cessé-decouleur
Pour faire le plus beau sucre,' faites-lefondre de ntouveau, et as-
séchez de la sorte une seconde fois.

Voilà ce. que font les faiseurs de sucre renommés et ce que
tout le monde peut etdoit faie.

PIetite chronique .agricole .

La première semaine d'avril a ýté biel sonbre. Nous avons
eu de ta pluie et de la. neige en quantité- ces jou rs dernier3.
Coinme d'ordinaire . en aeill -son froid nl succédé, à ce
doux. temps.- Conforménent, à la mauvaise. habituide -contractée
depuis le, comnencement de. fü&rier, les cliurs n'ont pas bougé.
Le train de la Rivière-duLou du 30 mars, est demeuté, sta-
tionné à l'lslet, et cl'autre à Lévis. Oiin rapportesqu'en, di(frenas
endroits de la voie ferrée sur une longueur deux àtrois mtl esi
il y a jusqu'à trois et quatre pieds de neige. Nous ne surpren,
drons donc personne en-disant;que nous n'avons reçu.,nos nialles
de la semaine que samedi dernier. Elles ont été expédiées..par,
yoiture. Celles d'en bas ne, nous .sont. paryenues que dimanche;'
après-midi. Unemalle par~ semaine c'est uneu.contrariant
quand il est.de règle de la recevoir-tous les joui-s et.malhe
sement, ce système postal en vogue sur les.bords dulac t
Jean,.où les comiuntnications ne sont.pas des.ýlus-eiles, n'est
pas propre àsatisfaire le public de ce côté-ci du.fleuve Avant
l'existence du Grand-Tronc on ne connaissatt guère ces tristes
retards.

Le ciel est presque, toujours couvert : voilà;déjà huit jours-
que le soleil se dérobe presque complètement. à nos reoards. Le
'printemps se laisse un peu trop désirer. S tient a nous faire
oublier le passé, il aura forte affaire.'.D'abord pour arrivera un
succès apparent:il devra bannir pour longtemps le sent de nord-
est avec soit froid et ses brouillaîds.

Il est probable que nous n'aurons un changement. de,temps
qu'avec la nouvelle lune. Patience donc. Si tous n'avons pas ett
le plaisir d'entendre-la voix mélodieuse du rossignol .au beau
jour de Pàque comme nos amis des Trois-Rivières, espérons du
moins que cet aimable chantre nte tardera pas à faire appurition..

Nous lisons ce qui.huit dans l'Ordre du 1er avril, édition:heb-
domnadaire :

" La Chambre.d'agriculture vient de recevoir par l'entremise
de son actif Secrétaire, le Dr. Georges Leclère,S860 bocaux,
contenant 860 graines différeutes données à notre nouveau;Mu-
sée Agricole' par la-célèbre maison Villemorin-Andrieux, .de,
Paris. Cette collection sera complétée au printemps et elle sera
alors, nous-dit-on, la plus considérable de ce genre en Aihérique.

1-Nos. lecteurs se rappellent sans doute le'travail élaboré de
M. Leclère-str la fornmalion d'unt musée agricole que nous avons
publié 'étõ dernier. Il est plus qie, probable que.ce Musée
Ag-icole sera, avant.peu, un fait accompli. Nous nous réjouis-
sons beaucoup de cette innovation, dans l'intérêt. bien entendu
de l'agricultu re. .

O0 Nos lecteurs youdront nous pardonner le relard porib6
dans la,,publication du -présent nunéro de ,Ia Ga.=tte. Vû P'in-
terruption des Chas, il a ét4 impossibl d'itvoir-du . papier. à
tetne's. - ' . . .
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